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EXTRAIT d'une Lettre de CoNsTAN- 
TINOPLE du 21. Septembre, (refuë 
par Exprèsà Vienneles. O@obre, ) 

E NrIN les Armes Alliges des 
Anglois & des Ottonrans ont 
réofMi à reconquérir l'Egy- 
pte entière. Le Général 
Menou, après avoir épuifé 
toutes les reffources de fes 
talens Mititaires, fe vit en- 

fn obligé à recourir à la voye des Négo- 

Ciations: Celles-ci encore, il chercha à 

‘les trainer en longueur , pour fe maintenir , 

‘tuk longtems que poflible, dans dlexan- 

drie: Chaque jour il fe préfentoit de nou- 

Velles dificuités, Finalement, ne voyant 

‘Plus aucun moyen d'échapper À fon fort, ilra 

‘Capituléle2. Septembre: Et cette importan- 

te Place avec fon Port font actuellement 
entre les mains d'une Garnifon dAngloife. 

Les principaux Articles de la Capitulation 

font la libre retraite du Général Menou & 

de tout fon Corps-d'Armée: Frangois, 

‘Grecs, Arméniens, Cophtes, Arates, tous 

ceux en un mot qui fe fout attachés à fes 

‘Drapeaux, au nombre d'environ 11. mille 

Perfonnes, ferent enfbarqués pour la Fran- 

ce, aufli-tôt que poflible: L'Artitlerie , les 

Magafins, toutes les Provifions de guerre 

Qu de bouche, qui fe trouvent dans d/e- 
Vandrie, reftent aux Anglois: Trois Vais- 
taux de guerre, plufieurs Navires Mar- 

Chands de toute grandeur, € un nombre 

‘confidérable de ‘Chatoupes tombent égale- 

Ment en leur pouvoir. En général, la Ca. 

Pitulation du Commandardt en chef Menou 

Pour Alexandrie neft pas aufli avantegeu- 

Te que l'a été celle lu Général Belliard pour 

le Caire, Auffi-tôt qu'elle eur été fignée 

Par toi, quelques Régimens d'Infanterie 

Angloife, ain qu'un Détachement de Ca- 

Valerie, prirent poffefion des Forts & des 

Principaux Poftes, Enfuite d°.Alexandrie 

‘même. Le Grand-Vifir, le Capitan-P'a- 

cha, & le Commandant en chef Britannt- 

Ike, le Général Mutchinfon, envoycrent 

Ëabord, par la voye de Mer, des Exprés 

‘leurs Cours refpedtives: Mais leur Davi 
tion pour Confantimople a éé contrariée 


par les vents. Le Courier, envoyé à l'Am 

baffadeur Britannigue, ‘Lord Elgin, eft ar- 
rivé ce matin. A midi PArtillerie du Ser- 
rail a annoneé l'heureufs Nouvelle. La 
joye, qu'elle a caufée, & qui fe manifefte 
tant dans les Fauxbourgs que dans la Ville, 
eft inexprimable. Latonfmunication retablie 
avecl' Egypte nous rendral’abondance de cer- 
täins objets, dontonfe pafle avec peine: Le 
Cómmerce reprendra une nouvelle faveur; 
& (ce quieft plasquetout cela encore) la 
Paix avec la France fe-montre en perfpétti- 
ve. Cefoir il y aura-[llumination générale; 
& les joursfuivants vont être également mar: 
qués par des Fêtes-& des RéjooifTances, ” 

EXTRAIT d'une Lettre de NIENNE 

_du 5. OBobre, 

…» Aujourd'hui, à 7. heures du matin, 1 
Légation Britanniqge a recu de Conftenti- 
nople \'intéreflante Nouvelle, que -la Capitu- 
lation d’. Alexandrie a été fignée par le Gé- 
néral Menou le 2. :Seprcmbre, & que Ies 
Alliés font par-là maîtres de toute 'Zgw- 
pte, où bientôt il ne rettera plus de Frar- 
gois: Ils vont être transportés par mer ‘en 
France avec tous leurs Partifans,. * 


De MuNicn, le 4. 'O@sbre, 

La Gazette de cette Ville, après avorr 
annoncé, par ordre de la Cour, la conclu- 
fion d'un Traité de Paix féparé avec Ia 
France, en fait connoftre à-préfent l'a 
des Articles, ru moyen de l'infertion de 
PAvis officiel fuivanr. 

‚‚ Dans le Traité de Paix föpark, toncre 
avec la République Francoife le 24. Hodr ,& 
ratifié refpeätwement le F4. Septembre, il u 
ted flipulé, entrevautres, dans U’ Articke VIII, 
en faveur des Sujets Bávaro-Palatins, * gu’à 
„compter du jour de V'échange des Ratifica- 


‘options, on Îevera tout Séquêftre, mis, & 


»'caufe de la Guerre, Jur les Terres, Reve- 
„'nus & autres Biens des Citoyens Francois 
“>, dans les Etats Eleloraax , — ou, dans le 
+ Territoire dela République Fravgoïte, fur 
» les Terres, Revenus ou autres Biens des Su- 
s> jes ou Serviteurs Elelloraurx, domiciliës 
ss Jur la rive droite & Poffefionnds fur la rive 
» Sauche duWRhin; en forte qu'il ne fera point 
» fait exceprion des Sujets ou Serviteurs Ba- 
» Varo. Palatins , gui, à l'approche des dr 


s, meles Fraagoffes, je (oat renatts de la rt- 
>, ve guuche, du Bhin Jur la rive droite de 
> ce Fleuvs. '” ee Eee Es 

ne Qn-notifk , 


en conflguenae, ctharrangt- 
ment, en vertu d'un Réferit Eledtoral du 24. 
de ce mois, pour ferwir de règlè d'loutes les 
dAutorieés puöligues. * 
Municit, le 30. Septemhre 18or. . 
De la part dela Dureétion - Ele&torale -gené- 
raie du Pavs. 6 8 
(Sig) Baron de WercHus, Pecfident. 


EAERAIT dela Gazette de MADRID. 

… D'ALGÉsimRÈs, le 3. Septembre. La 
Gteue la Perle, Corfzire de Cadix, & les 
Canennièies de Puiffant & le Gibraltar, fe 
font emparées , fur les Côtes de Barbarie, de 
ia Frégate dngloife, le Mercure, dovblée en 
cuuwvre , chasgée en Marchaadifes & armée en 
courfe, de 12. Canons te douze & de dix- 
huie. Cette riche Pife eft entés en notre 
Part le zr. Acùt: Elle avoit 35. Ilommes d'E- 
quinsge, 6. Olliciers de terre psffagers, & ie 
Meior du ame Régiment, venant de Mulre L 
te readant à Londres. *” 

…… De Canix, le 5. Seprembre. Oselcue 
bien conqus qu’aient été les plans de retarme, 
qoe.le Gouvernement avoit adoptés pour l' Ar- 
mée.de terrsf, le Prince de la Paix, qui éoit 
chargé de mettre ces plans à effet, a presque 
par-tout renconuré des obitactes dars leur 
eriturion: Il sft meine élevé des troubles, 
a cette occaiion, dans le Royaume de Welen- 
ce. Eu confdgrence, le-Prince de Za Paix a 
cru devaoir confciller au Roi de préférer en- 
cor? Vancien recrurcmentà la levée forcéedes 
Milices, qui ne: fe farfoit erdinairement que 
far la-ctafe des Culuváteurs. Le Roi a ac- 
cepté cette propofition, &% a autoriféle Prince 
ae la Pir A azie en conféquence. ** Qaant 
z, AUX cifrires de Pwlence, (lui a éerit Sa Mi- 
… ieité,) je veux que vous affariez mes Sa- 
…, iets de mon amour paternel, comme je 
‚teur en donne la plus grande preuve dans 
„, Cette icfolution. ** 


2, De MADRID, le 14. Septembre. Dans 
la nuit du 5, au 9. de ce mois, le Roi fur at: 
vand d'ene toux, qui devint progrefivement 
f: violente, que Ìa Faculté ordonna la faignée. 
Dans la matinée duo, lopprefion fubfiftoit 
sacore: La Faculté ordonna une feconde fai- 
guee & l'application des véficatoires (ur la 
poitrine ; ce qui produifit que'qu’amélioration 
dans lasfanté da Roi, qui fut faigné une troi- 
eme fois dans-l'après- midi: MH repofa un peu 
dass a ouit. Oa avoir exnélid des Couriers 
au Prince-Hiéréditaire & aux Enfants CAarl:s 
X% Franarcis-de- Paul , qui éroient à VEscu- 
ries; Le Prince & les Infants eurent la con- 
fatar'oa de-voir Sa Maicité , & de tai faite part 
de ia joy? qu'ils avoient eprouvée en apprc: 
LAN, ascns artivde, que la Fèvre venom de 


veder, XK upre la toux ne dannaoir plus Len à, 


aun:une mnvniëÔnte, La jourrde du ro. fat 
Watr bendes .P Roi pauure pest tFaoanille, 
Mer se it. Sa Maje £e leva & Pit des ai 


mens. La Reine pala dars l’Apvartement de 
Sa Majefté, dès Pinftant où la toux fe manifs- 
that.Eftereite vote -latmain, & kes jours fui- 


_vaâs de la maladie , au chgver du Lic du Roi, 


faas qu'il ait été poflible de la déterminer à 
prerdre le moindre repos. Ala contterna- 
tion, qui a été générale dans la Ville pendant 
deux jours, la joysa fuccédé, lorsqu’on apr 
prit, dans la journée du 17, lheureux réta- 
bliffement de la fanté de Sa. Majettó. *' 


EXTRAIT des Nouvelles de Panis jus- 

gu'au. 21, Vendémiaire (13. Ofvdre. ) 

> Chaque Courier , qui quitte Parí:, 
(pour ain dire,) sen va chargé d'un 
nouveau Traité de Paix, ou en fair efoé- 
rer, fi non davantage. A peine les P‚iéi- 
minaires de la Paix avec. l’dig/eferse ont- 
is (té annoncés & publiós, à peine a-t- 
on appris la Nouvelle & les conditions de 
la Paix avec le Portugal, que Von eft in- 
formé non-feulement de la fignature d'un 
Traité de Paix avec la Rufie, mais encore 
de échange des Rarifications refpettives 
da cet Acte: Et même on regoit à-la- fois 
Paflurance „que les Négociations „qui re{lent 
A terminer avec la Porte, touchent à leur 
fin. Quant à la Paix avec la Rufice & fa- 
Ratification des deux côtés, l'avis en et 
ofliciel: Il a été publié, le rg. Wendeinia:- 
re (11.Otobre,) aufoir, aux lambeaux, 
avec grande pompe, par tous les Commis- 
faires de Police réunis, dans toutes tes Pla- 
ces & Carrefours de Paris. Cette Proc!a- 
mation folemnelle, dont on vient de voir 
jusqu'à trois fois l'exemple en peu de jours, 
eft maintenant reguê pour toutes les occa- 
fions pareilles, 8 fe fait en vertu d'un Eil- 
let du Miniftre des Relations extérieuress 
Préfet ou Chef de la Police de la Capirale., 
Le Billet, qui, dans Ia dernière occafion 
a provogué la publication folemnelle du zé 
tabliffement entier de Vamitië avec la Aus- 
fie, Étuic ainfi conqu. ” 

Paris, le 190, Fenddmiaire an 10. 
Le Miniftre des Relations-extéricures au. 
Préfet de la Police. 

„J'ai honneur de vors prévenir, Ci- 
TOYEN-PRérer, gue, lu Pain entre hi 
Kepubligut Francoife & S, MF. U Emperenr wet 
Rutte avant eLé fignde ici par Ai, le Corrire ut 
Marccíf & P&r moi, les Rat'fiwations nit dté 
gehangdes GUJOUÏ hui, 19. Vendsmiaise, Je 
wous prie de fire proclamer cette Pacificairon 
par ta voys ACCOËtumde, Pe vons faluë. ” 

„(Sgoé) CH Maus TALLEYRAND. 

ze Déjà le Minifre de HIntérieur a en- 
voyé des ordres à Amiens, pour commen- 
cer en certe, te les prúperatifs na Tri- 
zes à la tenve C4 Congres, leqvel devra y 
eure Opvert CWS les Pleni, otentiaires de tas 


Bramee & de UArgligerre & oases de tours 
Altiës refpr fr. Ceft-:) que fur la bafe 
des “Artictes Préliminzires de Londres doit 
Ero Cubi par ces Piënipotentisires un 
Traié de Paix döfinieir & com:non. 
he peur connoire authentigusment les Nie 
Niftres, qut ferout charges d'une vòche aufli 
\Mnortente', qu’après Wöchenge des Ratifi- 
Crione des {us-dits Artictes Préliminsires, 
tet Echange devant, commederaifon, pré- 
Cider teur nomination: Mais à cet égard on 
Ígaura bien:ót à quoi s'en terir, puicque 
fans doute Péchange des Rauificacions Frar- 
foife & Angloife des Préiiminaires de Prix, 
Arrêrge entre ies deux Puiffinces, a dújÀ eu 
leu en ce moment À Londres, oùle Citoyeú 
sturijfon eft allé porter, il y a huit jours, 
acte de Fadhéfion du Premier -Conful, ” 
» La Dourfe de Parfs a offert, À l'occ2- 
fon de la Nouvelle de la Paix avec l'An- 
&leterre, un phénomène, qui mérite d'être 
Fermarqué. Les Spéculateurs, qut le rr. 
endéiniaire, avant arrivée de la Nouvelle 
la Paix, avoient acheté le Zfers-confoli- 
€ À 54, pour-cert, n'ont pu le vendre te 
la, après l'arrivée de cette Nouvelle, qu'à 
33. & un quart, tandis qu'il eft tombé mé- 
Me le 13. d'un poar-cent encore; preuve 
Manifefte de la rareté & du haut prix:de 
PArgent, au'on faifoit difficulté de placer 
Ur Etat, en pareîtte circonftance, à prês 


€ Io. pour -centd’intérêts annuelseifs ifs. - 
de bonnes: 


ependant, depuis, à force 
Nouvelles, le Fiers-conf/olidé efl remonté 
lsqu’à 55. & trois quaris ” 


EXTRAIT des Nouvelles de GRUXELe 

LES jusju'an or. Vendémiaire 
(13. OZsbre.) 
‚On mande da C2/ais, que les commu- 
“cations entre cer: Ville & Douvres font 
ls fréquentes que jamais, depuis la figna- 
dee des Prélimiraires de Paix. Les enirn- 
der qui gênoient ces communications, Ont 
c 


À commence à fe lever, & ne tarderoar: 
STtainemeut pas à dispsroître tout-à- fit, 


Qafere au en cerre Ville, fur Is foi de 
Îtergues Lettres de Zaris, ue les commU- 
p@tions direétes entre nos Deépartemens & 

“Tugleterre feront incellamment rétablies. 


| dra vaquebots d'Offende à Margate repren- 


JR Neire, en transportant des Palfsgers & 
Der Leures, Nos Negscians défisent im- 
ie „mment de pareilles meiures „ gui ron 
gur dient lee fources presque tariss des Cod 
ij ons Ueimmerciaies Ö de la proibe- 
* Pubijujste,. °° 


In 


t fans délei, 2joute-t-an,-Jeur cours 


EXTRAIT des Nouwelies de BRE gie 
LES du23. Vendémiaire(15 Odsure, ) 

‚s Les Leures de Calais coutinuent à fairs 
efperer le prompt récablilT-meat des libres 
communications avec V/ngleterre. Suivant 
cltes le cours ordinairc des Paquebots fur 4Jo- 
vres ne tardera pas à Ctrerégig. Dijk, fans 
astendre cette occalion, il eftrarrivé a Calais 
aa. mayen des Partemeataires, plufieurs „fn 
glois de diftin&ion, impetiens d’aller voir le: 
nouveau Paris. Le MEniftre de leur Nutton „ 
Lard Minto, qui a été remplacd dens 1’ Am- 
batfade de Visnze pst Me. dribur Pure! , vient 
de verourner par la France dans fa Patrice. * 

‚, On affure de borne part, que tout ce quie 
regarde les affaires FEecléfiaftigues de la ci- 
devant Belgigne, la levée du: Séqucftre farles: 
Biens des Abfens de nos Départemens, aint? 
que plufieurs- autres vbjets, égatemeut impar- 
tans pour les Habitans de ces Conurézs, fixent 
aujourd'hui plus que jamais attention du Gou- 
vernement Frangois, qui doit fous pen pren- 
dre à l'égard de ces divers intéides des mefe- 


Ad 


rcs défiaitives. . 

De Lrvve, le 13. Ofoöre, 

La réconciliation' de la France avec In 
Porte-Ottomanne va encore Ètre' précédée 
de Varrivée en France de tous les Prifon- 
niers de guerre de cette Nation, qui onc 
été détenus à Conflantinople: Is y. ont déjà: 
été embarqúés enpartie à- bord de Nevires, 
qul trawerferont la Méditerranée fous Pa- 
vilton de Ruffie. — A la fuite des divers 


‘Articles & Pièces relatifs Àà l'évacuation de 


Egypte, nous inférerons encore ici les Ar- 
ticles Additionels de la Capitulation du Ceí- 
re, que nous avons annoncés & promis” 
dans notre Supplément du Ne, Lxxix. 


Nore additionnelle & ezplicative à la 
Convention du8. Meühdoran 9; (27. Juin: 
18er.) & du mais de Saalfer 1216. P 

„ro, lett ehtendu, que VArei'lerie de Cam: 
pague, que le Corss de Trounes Franrsifes 
& Auxiliaires, aux ordres du Général de Di- 
vified: Bellierd, emmèae' dacs fa retraite du 
Caire, pour être transporideavecluien Praze 
ce, ett de deux bouche: à feu de Campagne,- 
ducalibre de donze à celui de deux, par Ba- 
tailien, % une par Escadron, avec les Cais- 
fors & Munitians qui ieur font affectés, 

an, Il cit en ourre entendu, que les Trou- 

res Erenenifess embargudes à bard des Vais- 
feaux de guerre, auront, dès le mament aut 
elles feront à bord, teurs Armes & leurs M- 
nirions dénofdes dars les lieux deftings à cet 
eff-r, Cousta-furveillance du Commaadant du 
VaidTeau ; lesquelles Armes & Mauniticns ‘eur 
ferant remifes an. momebt du débarquemenr 
en France, conformédtent } la Conventions; 
KME les Traupes da dit Carps-d' Armée, 
qui feront embarguées far des Bâcimens nr 
arés en Geere „corterverontpendentlenr é- 
jour Ahordde ce Biëmensleurs Armes , Manie 
UORS , U ferout Ceuslarotieedeteurs GiFc'.re 


30, La Femme, la Fille, l'Aide-de- Camp 
:& tous les Effets du Général en chef Mexou, 
ieront tranéportés du Caire à dAlezandrie, 
fur un Bäumwment fourni. a cert effet par les 
„Puiffances Ailiées. 

40. Les Femmes des Officiers , Soldats & 
autres Fraugois de la Garmfon d'Alcxandrie, 
“& qui fe trouvent au Caire dans ce moment, 
pourront fe rendre librement à Alevandries 
‚& il leur fera accordé à cet effet les moyens 
de transport, qui teur feront nécedaires: Et, 
dans le cas où elles ne feroient pas reques à 
„Alexandrie, ellesferonttransportées en Fran- 
‚ce avec le Corps-d’' Armée avx ordres du Gé- 
néral-de-Divifton Belliard, ou sull-tôt que 
polible, & jouïront de tous les avantages de 
la dite Convention. 

zo. Les-Femmes Franroifes, qui appartien- 
nent tant aux Corps de Troupes aux ordres 
‚du Général de Divifion Belliard qu'aux Em- 
ployés & autres Prangois à la fuite des dits 
Corps, ferout embarquées avec leurs Maris , 
«& jouïront des Rations de Vivres & autres 
avantages, flipulés dars la Convention, d’a- 

rès les Réglemens. Maritimes d'Angleterre. 

60, Les Bagages & Effets , appartenans À 
des Corps ou à des Particuliers de la Garnifon 
d' Alexandrie , s'il s'en trouvoit au Caire, fe- 
ront transportés & dépofés à Rofette, ou em- 
barquêés, s’il eft poffible. 


‚zo, Le Dire&eur-Géeéral'& comptable des 


Revenus publics pourra fe rendre à Alexan-. 
drie, ou y envoyer un de fes Employés; & il 


lui-fera donné pour cela toutes les facilirés 

peflibles. 

Bo. Si, parmi les Otages donnés & remdus 
par les Généraux, commandant les Armées & 
Corps de Fruupes refpeives, il fe trouve 
des Officiers de l'Armée de terre, il fera libre 
aux Généraux de terre & de mer des trois Puis- 
fances de les remptacer par des Officiers de 
l'Armée de mer de même grade, an moment 
de l'embarguement. 

go, Les Chevaux & Chameanx , que le Corps 
de Troupes aux ordres du Général de Divifion 
Belliard laifferoit en Egvpte, feront remis au 
moment de l'embarqueinent à des Commiffa:- 
res, aommés par les Généraux des PuifTances 
Ailiées pour les recevoir. 

too, 1! ett entendu, que les Fortifications 
feront remifes fans aucune dégradation, & les 
Mines indiquées aux Officiers du Génie. 

Fait au Camp des Conférences entrelesdeun 
Armées, le 8. Mefidor an 9. ( 27. Juin 18o1,) 
& le 16. Saaffar 1216. 

„(Signé) DonzeLort, Genbral-de- Bri- 
gade; MoRAND, Glnéral-de- Brigades 
TAREYRE), Ch:f-de- Brigade; Jour 
Horee , Brigadier- Général ; Os MaN- 
Bev, & Is aac-BeEy. 





J. Triermy & C, MENsiNG, Libraires à La Have, vendront, le Lundi 9. No 


veinbre 18or. € les fours fuivans, à leur Maifon , une très-belle Colleêtion de Livres, la 
plüpart en Francois &° Allemand, en différents genres de Littérature, principalement 
Sciences @ Arts; Art & Hijftoire Militaire; Hifloire Meétallique & Univerfelle @c; Is 
plus grande partie tròs-proprement rêliës: dAinfì qu'une magnifique Colleâion d’ Atlas 

Cartes Géographiques & Typographiques ; Plans de Villes, Places -fortes, & Portsde Mer ; 
Plans de Batailles, de Sièges, d'opérations de Guerre , de Camps ce. Suivent quelques 


Antiquités, Curiofités , Inftrumens, @ une quantité extraordinaire & précieufe de Medailles. 


Antiques. Le tout a été délaiffë par feu Mr.J. F. Scuousrer, ci-devant Colonel aù 


Corps du Génie, Direâteur-des Fortifications &® dApproches Cc., au Service des Etats-Géné- | 


raux des Provinces--Unies. Le Catalogue fe trouve chez les-fus-dits Libraires € chez les 
principaux Libraires dans cette Républigne. 


Almanach pour lan X., de la République Francoise une & indivilble fe vend à | 


LA Haxyr, chez J.C. LeeuwestTyN, Libraire fur le Spuy, la 6me Maifon du Pooter 
Q. Ne, 117. — On y trouve plufieurs Décrets @ Arrétés fur le Calendrier Républicains 
Parrété du Dire&oire-Exécutif concernant Vapplicatson du Calcul par Franc & frakiof 
de Franc avec deux Tables, lune de la valeur de Franc en Livre & l'autre vice-verfa 5” 
Arrêté des Confuls du 14. Brumaire an 9, fur les poids @ les mefures, qui doivent être in” 
troduits, dans toute la République Frangoife au 1. Vendémiaire an KX. — Traité de Paixs 
fené à Lunevilles — population des Colonies Frangoifes, de Paris, des Républigues Cisal 
pine & Helvétique; & Ja Chronigue jusqu'au 8. Thermidor an IX, Cer Almanachs 
insprimé far Papier de Pofte, peut fervir pour le Portefeuille, On peut fe le procurer à é 
Sous de Hollande chez le fus-dit & chez tous les Libraires dans Ja Batavie. 
On défire de trouver à des conditions & appointemens convenables, dans une des premibs 
res Maifons de Commerce à AMSTERDAM, une Perfonne, Sentendant an Commerce 
en état de foigner Ja Correspondance Efpagnole & Frangoife. Sadreffer chez le Librairt 
HI. DIEDERIKS, dans Je Kalverftraat, à AMSTERDAMS les Lettres franco, 
en nj 
A LEYDE, eu Berean des NouverLLES PoriTiquEs, 
Per ABRAHAM Buussé»s le Feurc, 


' “NUMERO LXXXIV, | 
SUPPLEMENT AUX NOUVELLES POLITIQUES, 
| publiëes à LEYDE, le zo. Octobre 18or., 

L'dn feptièine de la Liberté BATAVE. 


E STOCKHOLM, Je a. Oobre, Le Chef-de-Brigade Duroc, Aide-de- Camp. 
‘Général du Premier -Conful de France, ayant été préfenté au Roi par le Min:- 
ftre Bourgoing, après la première Audience que celui-ci eut le 29. Septembre, 

il fut invité à diner hier avec L. M. à Droteningholm. „Ál iffuë de fa Table, 
‘Roi euc un long entretien avec lui: L'objet, d'après l'accueil diftingué, que S, M. 
Ufait A cet Officier, n'a pu &tre que d'une nature très-agréable, Aujourd'hui, il eft 
dri pour Copenhague avec Adjudant Beurmansg, Capitaine de la Garde. Conf/ulaire ù 
eval, qui l'accompagne. — Le Prince- Hérédicaire de Baden & fa Famille, n'ayant 
Point faivi VEmpereur de Rufie à la Cérémonie da Couronnement à Moscow , font acten- 
Ehh ici pour rendre vifite à motre Cour; & [Hôtel du Grand-Statshalter de Stock- 
Um eft préparé pour leur réception, 
EXTRAIT des Nouvelles de VianNe du 3. Okobre. 
» Après un féjour de quelques femaines à Baden, Leurs Maj. font revenus le ken 
Septembre au Château de Laxenbourr, où il y aura demain quelques divertiffemens 
Ampérres, à Poccafion de la Fête, dont "Empereur porte le nom. Le Comte de Ra- 
“mowstr, qui vient reprendre fes anciennes fonêtions, comme Ambaffadeur de Ruffie , 
U revenu ici depuis deux jours & descendu à fon Jardin fur la grande Route de Vienne , 
Our aller occuper enfuite dans la Réfidence "Hôtel de Paar, qu'il a loué. L'Ambafla- 
ur de France, le Confeiller-d'Etact Champagny, a eu de la peine à en trouver ur, quf 
Pût lui convenit ainfi qu'à fa nombreufe Suite, à laquelle il a donné les ordres les plus 
\goureux d'éviter foigneufement tout ce qui pourroit tendre à troubler ordre public: 
Lon apprend à-préfent, qu'il a loué pour 45oo. Florins I’Hétel avec ata dit Schej- 
blaues-. Garten » dans le Fauxbourg de PFofrp. L'on attribuë à la néceflicé, on il a été, 
£ refter encore à un Hôtel-garpi public, le délai, qu'il a mis, à demander fes premiè- 
Bes Audiences, — Le nouveau Secrétaire de l'Ambaffade Britannique près la Porte, Mr. 
Wiratton, eft parti hier pour Buchareft & Varna, où il s'embarquera par eau pour Con- 
aritinople, vu le pey de. fûreté de la route d'Andrinople par Vindiscipline de la Solda- 
lesque Ottomane & les andes de Révoltés, qui infeftent ces Provinces, *” 
» Le cours ordinaire des Poftes étant reabii, malgré ces desordres , entre Prenne & 
Onflantinople , le dernier Courier, qui en eft arrivé, nous avoit appris avec certitude, 
le le Commandant en chef des Francois en Egypte, le Général Menou, avoir envoyé: 
ês le 27. Août, deux Commiffrires au Camp Arnglo-Turc devant Alexandrie, pour con- 
‘uir des conditions d'une Capitufation: Le Siëge avoit duré alors environ 9. jours; &, 
ts ce court intervalle, les Forces de terre & de mer Angloifes & Ortomannes réunies 
Woient forcé les Retranchemens des Frangois far les Hauteurs devant la Ville, coulé à 
fond leur Flottille fur le Lac Mahadieh, & s’étoient emparées du Fort d'Adjewin - Bu- 
iew, dont la prife avoit mis tout le Port-Pieux entre leurs mains. La reddition de ja 
lace d' Alexandrie même n'a Pas tardé à s'enfuivre. Aujourd'hui, de bon matin, Lord 
into, qui eft fur fon départ pour retourner à Londres , a recu un Courier de Conffantí. 
hople avec Vimportante Nouvelle , que la Capitulation avoit été fignée par le Général 
Menou le 2. Septembre, & que ce Commandant avec toutes fes Troupes & leurs Auxi- 
aires alloient s'embarguer pour la France. Le Canon du Serrai! avoit annoncé je 2I. 
‘Ptembre cette heureufe Nouvelle au Peuple de Conftantinople. Le Grand- Seigneur a 
dt frapper so. Médsïlles- d'or , portant l'eropreinte d'une Demi-Lune avec une Etoile 
U milieu, qui feront diftribuges à autant d'Oficiers Ang/ois de l'Armée d'Egypte, 
ma L’évacuation totale de l'Egypte par les Franpofs ne peut manquer de faciliter, de 
geer même, la Pacification générale. 1'on y compte fermément ici: Et toutes lee me- 
Stes du Gouvernement dutrichjen tendent à une réforme pacifique, d'autant plus néces- 
tre que le renchériffement de tous les objeis de néceflitg, que la Guerre a rendu gené- 
Al en Europe, n'a POlnt ceflé avec elle: Au COntraire te prix de plufieurs fortes de 


Vivres a encore augmemé cerre femaine. 1 eft donc indispenfable de foulager les Su 
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jets, & de diminuer à cet efTet la dépenfe publique. Le Corps de Pionniers, qui 4 fi Se 
fiité depuis le commencement de: la Guerre, a été entre autres réformé, ces jours dd k 
niers, — On a ramené à Penne toute l'Artillerie, prife fur PEnnemi durant les der?! z. 
res Campagnes, ainfi que le nôereg, qui ne peut plus fervirs ce qui fait enfemble un noÎ « 
bre de plus de 4. mille Pidces, dont le dernier transport eft arrivé cette femaine: On Um 
tes refondre dans nos différents Arfenaux au ealibre ufité dans les Armées Augrichid, ij 
nes. — Tout ce que la Guerre a dégradé ou ruiné, va être réparé: C'eft ainfi quê Si 
Gouvernement a accordé 3oo. mille Florins pour la réparation des grands- Chemins ge 
Moravie , abfolument rompus & gâtés par les gros transports d' Artillerie, de Munitiijg: 
& de Vivres, pour lArmée dans l'Esepire durant la dernière Campagne. — L'induffit 
Nationale paroîc auflì devoir prendre un nouvel effor, Dans la vul de faciliter exp n 
tation des Produêtions de la Mongrie & le Commerce du Pays dans l'Etranger, une St ni 
ciété, compofée des Maifons Hougroifss les plus riches de Vienne, telles que celles d re 
Princes-réggans de Lichtenfein & de Dietrichflein, des Comtes de Bathiany, des P h 
xons de /Wiinwer, de Skribeusky & autres, a réfolu.de formes une entreprife import? s 
pour fa communication par terre & par eau: Il s'agit de rendre la Ku/pa navigable 
puis Carlffadt , par Ladafich, jusqu'à Brod en Croatie; de conflruire enfuite de Brod U} 
Chauflse, qui conduiroit jusqu’aux Ports de la Méditerranée, Porta- Ré, Buccaris 
Fiume: Mr. Charpentier, Major au Corps du Génie-mpérial, auroit la direction de 54 
grand Ouvrage, pour lequel la Compagnie ftipuleroit certains avantages par un Priviljg 
ge, qui dureroit 5o. ans, On Éévaluê les Éraix de lentreprife à une Somme de 6, à Id 
ccats mille Florins, divifde én Aétions, cliacune de ro, mille Florins. * 

‚‚ Un autre projet, dont l'exécution pourra rencontrer plus d'obftacles, eft le réfdj 
tat de lexpérience, qu'on a faite durant ta dernière Guerre: On n'a que trop vu Î N 
diflicultés, Pinytilité même d'une Armée Natfonale, fournie par Levée en maffe, d'aply 
les anciens ufages, lorsque l'Art de ta Guerre étoit encore, pour si®gdire, deus 
etifance en Europe: Cette vérité’a ét6“far-tout applicable à la Hongrie, où la Noble jd 
n'a presque rien contribué au fardeau de la Guerre, finon vers la fin, lors de lá conv 
cation du Ban: Er alors, au lieu de former un Corps atmé fuivant tes règles atudllë) 
Y'on avoir bien de la peine À s'en promettre un fervice régulièr. IH s'agit donc de mijd, 
ditier fa frenchife Conftitutionnelfe , en. Ini. propafant le payement d'une Contributiëjk 
fer tous tes Bìens-Nobles en Zlongríe, fous te nom de Taxe-dInfurrcition; au moyf 
de lequelle tout Gentilhomme feroit aflranchi du fervice perfonnel aux Levées en mé 
pour l'avenir. On fonde aftueltlement les dispolidons des Comftats refpettifs fur ce Pf 
jet, pour le (antionner, sil eft goûté, par la convocation d'une Diète générale, * 


EXTRAIT des Nouvelles de Parts jusqu'au 23. Vendémiaire Cis. O@obre,) 
» Quarante-cinq Archevêgues& Evèquesde France viennent d'envoyerau Cardinal-Lf 
gat Caprera la démiffion de leurs Poftes. La réforme fera générale , tant pour les ancif 
Prélats que.pour ceux qui avoient occupé leurs Sièges.depuis la Révolution. L'Art : 
du 15. Werddminire Cinféré dans notre dernier Supplément) indique toute \'étendu éÌ- 
vuës du Gouvernement à cet égard; & elles vont fe développer fuccelivement. FO 
les Archevèques & Evêques de France au moinsferont changós ou devront revevoir. nf 
nouvelle Commiflion, comme aufli ce n'eft pas feulement aux anciens Prélats Frausdë, 
mais aufli à ceux qu'on nomme Conflitutionnel:, que le Pape a démandé la demitfon 
leurs Places. Jusqu'à préfent il n'avoir paru qu'un Extrait du Bref de Sa Saintel! 
adreffé aux Archevêqves & Evêques de France, qui font dans leur Patrie, en Jagt 
terre, ou ailleurs, (@ sous avons inféré cet Extrait dans notre Supplöment du No, NNS) 
Mais la Pièceeft trop intérefante dans la conjoncture atuelle, pour ne point la cò 
notître en entier. En voici le commencement. * 
Lux Vindrables Frères, ARcHEVvEÈQUuErS &® EvbQUES de FRANCE, ayant la com” 
munion @ la gráce du Siège APOSTOLrQuver. 
PIE P. P. VII. VÉNÉRaBLEs IFRÈRES, fall & bewedidtion dpofloligue. 
‚ Les nombrevx & éclarans fervices, que vous avez TENAUS tous, tant en particulier qu € 
gönéral, àla Religion Catholique, vous ont mérité, à jufte titre, de nous % de Pie VI, ®2 
tre Prédéceffeur, les fufages düs à tous ces ates d'une VEE admirahte: Mais, quelgne gr? 
de & glarieufe qu’ait été vorre conduite pour tutilité des Fidàtes & pour celle de vEgife 
tes circonftances nous foreent de vous Agnifier , que vous A 2Vez point encore achevé la cal 
rinze de g'oire & de mérice, à laquelle. les deffeins de la DiVine Providence réfervene cui°® 






Li . . 
Vhui votre courage. A ces facrifices, qui ent fait votre Sloire, il vous rcft?, VEN Er «+ 
hees FRÈRES, â ajouter de nouveaux facrfices: Les ferviccs, gae vans avcZ rendaa ä 
Religion Cutholigite, ont été tiès-grands; it vous refte a En ajouter de plus graads encorc. 
Confervation de I'U riré.de la Suinte- Earife, le cétablilement de la Reisgion Cutholigue 
rance , demander: de vous un nouvel exemple de vertu & de grandeur d'ame, qut appren- 
de plus en plus aux Nutions, que ce Zèie fant, dont vous biùlez pour l’Eglufc, a uniquc- 
gene pour objer fon bien & non pas le vòrre. Il faut vous démettre, de vous- mêmes, de vos 
êzes Fpiscopaux 5 il fau les réligner hbrement dans nos maias. C'elt vous demander bezu- 
Coup, VENúraBrLEsS FRÈres: Cependant, il eft égalemeat néceffaire, & que nous vacs 
Bons cette demande, & que vous y defriez, afin de rérab'ir ordre en France dans les af 


gites de VEglife. Nous fentons combien il doit en coùcer à votre amour d'abandonrer ces 
f 







fOupeaux , qui vous ont toujours été fi Chers, au falut desquels vous avez dooré tant de 
ts & qui, même en votre abfence, ont éé l'objet de votre plus tendre follicitude: Mais, 
Vus ce facritice vous fera amer, & plus il fera agréable à Dieu : La récompenfe, que vous au- 
hr à en atteadre, fera proportionnde à votre douleur , ainfi qu'à Ca bonté, C'eft de toute ha 
tee de notre ame, que nous exhortons votre vertu à lui offrir avec joye ce facrifice. né- 
faire h la confervauoa de I'Uuitd. Portez-ytouc votre zè € & tout vorre courag:: Nous 
us en follicitons ; nous vous en conjarons par ies entrailles de notre Szigneur Jrfws-Chrij.”” 
(Le refle ci-uprès.) 
EXNTRAIT d'une Lettre de LA AYE du 18. Obobre, 
. La nouvelle Révolution, que la République Batave vient d'éprouver „ pour la ramener 
“Une Forme de Gouvernement plus adaptée au génie, aux moeurs & aux ufages de la Nation, 
Jie ne Wétoic celle qui lui fut impofée en 1798. par la force illégale & la contrainte, vient 
getre confotidée de la manière ta plus complette. Les trois Direéteurs van Mluerfolte, Befier, 
mas ayant continué leurs fonêions, & le terme de la P:éfidence du premier ayant cxpiré 
Vant-hier, le dernier lui fuccéda le même jour: Les premiers foins de fon Adrminittratior 
Mt été de faire promulguer la nouvelle Conftitution, acceptée par le confentement exprès ou 
peite de la très- grande majorité du Peuple Batave: En conféquence, hier à midi, un Em- 
Oyé du Departement de la Police, escorté par un Détachement de Troupes, Infanterie & 
tWalerie, promulgua en cette Réflidence, dans les principales Places publiques, te réfultat 
Veette opération Politique par Ja Proclamation fuivante. *” 
EcarirtTé. LinerTÉ. FRATERNITÉ. — PROCTLAMATION. 
ha” BaArTaAves! Le Projet de Conftitution, que notre devoir & la connoiffaunce , que nous avons 
€ vos intérdus, nous engagèrent à vous propofer , altéaccepté par vous: Pas plusde 52,219. Ci- 
brdens, du nombre de #16,419. dont des Etats nous ont été fournis, comme ayant les gualitds 
Elkifes paur le Droit de futtoages s'y font déclarés contrarres: La très-grande majoritd de la 
4 “tion a mis par conflguent, par des tFmoignages d'approbation & de confentement, le freaa 
ure fentimens, relattuemert à la manière, dont volre future Cenflitution devoit Etre formêe. 
Pr, a donc plus de dorte fur votre volontë & votre choix: Rien ne vous empéchoit de les ex- 
ner: Tout ce qui yorettoit précddemment des entraves ou des chaines, nous lavons écarté 
arie s Lerepes, le calme régnoit au milieu de vous, pendant Lont le tems que vous as 
dn, C prendre votre parti, & que vous aver fial votre choix: Et, guoign'il nous fút impels- 
me t'empEcher, que la feduition n'entraindt des Hommes peu Eclairds on préoccupds, nous avons 
Bjtmoins eu foin, gre ni la contrainte, nì des motifs de crainte aient Pi VOUS forcer à fun- 
1. ner un Projet, pe vons auricz jrg pPréjudiciable à vos intérêéts, ” 
a? Enfin done il sv} produit un nouvel ordre de chofes, fondé fur votre confentement , @ 
Iiftel vous avez tous, fans ditindion de rang mi de fFagon de penfer, pu co-oddrer d'après vo- 
A a Propre choix. Et, fi jamais un dudnement de cette importance fe confomma fous d'heurvux 
Sures, c'eft celui dour el agit. Pendant que vous Elies occupds du foin de votre bien-être 
(tional, de votre fureté & profpérité, en drablifent une Conflitusion Sage, moddrde B adapte 
hOtre ginie & à vos moeurs, les fondemens Jueent Dofés à Á extérieur d'une Puix, gui em- 
We tous les Pays, toutes les Baux de Europe & des parties du Monde les plus bloigndess 
fait refpirer Vllumanitd froiflée, ES gui vous préfente dljà, en perfpelive, les fruits de 
| tre induftrie C° de votre bonne-foi, lé gédommagement de vos facrifices innombrables, *° 
Ak Ba raves, foyez heureux fous celie Confliturion:, gue vous venez d'accepter» Confcli- 
„la par vos vertus & volre unanimité. enden de PArt. zo6. de cette Conflitution 
hid allons nommer fans dllai un nombré de Jep, BIEN afin de compofer avec, Cing aurres, 
in ils choifiront eux -mênes „le Gouwernemént de le j Publique Batave „Sg ilfoitfutiojuit ainfie. 
us promtement pof:ble ‚ à vos défirs PAT introduction efedive de la Conflirution nouvelle.* 

Le D rectoire-Exérutif ordonne, gue la Préfente foit promulgute & aficl ie, par-tout 


vod iz convient. *’ Faità La HAveEsle 16. Octabre, lan 7. de la Liberté Aatave, 
C Paraphé ) A.E. RE, vaN HAERSOLTE, vt. 
CPlus bas) A fon nrdonnanC®e CSigué ) S. DASSEBVAEL, loco Secret. 


H id 14 . * E 7 5 Pe 
td Conformément à cette Proclamatie, & pour Pexeeurian de l'Art, to6. de la nonvells 


itution, les trois Membres , compofant te Direloire. adentif, ont procédé d'abord à le 


-nosmuation de fept Membresdunouvcan:Gouvernement ou Corfeil de Regence, qui, après av 
accepté ce Pofte, ont formé leur Ailemblée, pareillement d'après la dite Cuntlituzion, & Cf 
nommé dans cette Séance les cinq Membres, qui manquoieut encore pour completter le nof 
bre de douze, faifant celui de leur nouveau Corps. Tous les Membres élus de cette maniëf 
fe font affemblés auf -tôt; & , s'étant corftitués , ils en ont informé la Nation par une Pub 
cation, qui a été proclamée folemnellement, au bruit de l' Artillerie, en ces termes. * 
'EGALITÉ. ‘LIiBERTÉ. FRATERNITÉ. PUBLICATION. | 
„, Le Gouvernement de ta République Batave fuit fpavoir, gu'après la nomination dt Í 
Membres, feavoir: Les Citoyens Guillaume- Arnout de Beveren, Gérard Brantfen, samtì 
van Iloogftraten , Daniel - Corneille de Leeuw, Guillaume Qucyfen, Jacob Spoors, Jcan-P% 
tifte Verlieven, Antoine-Frédéric- Robert- Evert de Ilaerfolte, Auguftin- Gérard Betier , Gé 
rit-lean Pyman, Otto Lewe, & Egbert-Sjuck-Gerrold Juckema de Burmania- Rengers, 
fert premiers élus par le Dire&oire- Exécutif, les cinq derniers élus par les fept premierss | 
Gouvernement ( Staats- Bewind) de la République Batave s'eff conflitud, anjourdhui, ici 
ha Haye, @ que, conformément à Utrt. 30. de la Conflitution, il a élu Préfiden! , pour hj 
serie de trois mois, le Citoyen Guillaume- Arnout de Beveren; le dit Gouvernement ayant 4 
plus noimamd & établi Jon Secrêtaire-Géndral Mre Charles-Gérard Hultman, &, attendù 
abfence, provifoirement pour le fuppléer dans les fondions du Secrbtariat, & fpécialement PP, 
in fignaturt loco Secretarii, gualifië le Citoyen S. DafTevael. — Er fera la Préfente publike” 
arirbde par-lout où cefaireeft d'ufuge; ordonnant à tous les Pouvoirs conllituis dans la N 
publique Batave de continuer provifbirement dans leurs fondions, jusqu'à ce qu'il y foit ult 
vienrement pourvu! Enjoignant le Gouvernement aux dites Autorités conffituêes, ainf? qua 
Citcvens & Habitans de la République, de le reconnsitre comme tel & de lui ohêrr. °° 
Fai: &arrcré à LA Have le 17. Oobre ror. l'an 7. de la Liberté Barave. 
CParaphé) W.A. De BEVEREN, vt. KC. 


 ‚ La Forme de Gouvernement étant ainfi définitivcment établie, le nouveau Confeil en # 
forma par Lettre les Préfidents de lune & de l'autre Chambre de l'ancien Corps - Légifatlf 
{savoir, le Citoyen D. C.de Leeuw, de la première Chambre, & le Citoyen Il. van Andt 
de Ja /tconde, qui, de leur cò:é , en donnèrent âuMì-tôt connoiffance par Lettres - Circulaiff 
aux Membres refpedtifs, particulièrement ** qu'en conformité de la dernière partie de l'AF 
… tef, de la neuvelle Conftitutian le Corps- Légijlatif Etoit diffotùs dès ce moment.” — Touf 
cette opération Politique, qui effectuë un changement fi remarquabte dans la manière dexiftd 
de notre Patrie , s’eft terminée, comme elle avoit été commencée, c'eft-à-dire, de la p'! 
nière la plus paifible & avec des marques vifibles de l'acquiescement du gros de la Nation. 
‚‚ L'Anniverfaire de la retraite de l'Armée Anglo- Ruffe de notre Pays en 1799. a öté célé 
bré aujourd’huicn cette Rélidence par des décharges d’ Artillerie: Etle Général Augersau a dof 
un grand Dineraux Officiers dela Garnifon. — Les ordres ont été donnés de traiter desormais? 
Amis ,& commeentemsde Paix ‚les Vaitfeauxde guerre Anglois,quientreroient dans nos Ports 


De Leypr, le 19. Ododre. Ona, par des voyes indire&tes, des Norvelles de Lof 
DRES jusqu'au 11. Odobre: Elles ne parlent que de la joye univerfelle, qu'y a répand® 
la Nouvelle de la Paix. Le Peuple a détélé les Chevaux de la Voiture de PAdjuds® 
Général Lauriffon , Porteur de la Ratification du Premter- Conful. Nous copierons pf 
vifoirement ici l'Articie faivant, inféré dans le Jloniteur dua 14. Ottobre. 


‚‚ Le Frère du Citoyen Oetto eft arrivé à Parisle ar. Vendémiaire (13. Oftobre,) à 8. he 
res du foir; il étoit parti de Lendresle 19. (ir. O&obre:) Le Citoyen Laurifton, Aide-d 
Camp du Premier-Conful, eft arrivé à Londres le 18. Vendémiaire, h 10. heures du met’ 
L'échinge des Ratifications a eu lieu dans fa journée. Illy a eu, le foir, Illumination zé, 
rale: Une Gazette extraordinaire (de la Cour ) a fait connoître les Articles des Prélimis®, 
res; & le Canon de fa Tour a annoncé cette Nouvelle àl'immenfe Cité de Londres. Le Cit 
Laur:Pon s’eft empreffé de fe préfenter chez Lord Hawkesbury, Mr. Addington, & Lord Sai’ 
Vincent. Il a dîné chez Lord Hawkesbury. Mr. Addington Juia dit: © Ceci n'eft pss ol 
‚, Pa:x ordinaire; c'eft une réconciliation entre les deux Premières Nutions du Monde. ** LP 
Saint-Vincent a ditau Citoyen Lauriflon , “* qu'il s'étoit empreffé d'.xrédier far -Îe- cht 
‚‚ des Paquebnts dans toutes les parties du Monde, Pour faire ceffer les haftititds ; qué 
‚. moindre retard pourroit caufer la mort de beaucoap d'Hommes; « que 1'Europe eivilifig 
„, n'en 1voit que trop perdu dans cette longue Guerre.” Le Citoyen Laurifton a été accu), 
avec une diftirdtion marguée par le Gouvernement &% Parle Peuple. Le Premier - Conf? 
en fon particulier, a vivement reffenti les témoignages d eftime , que lui ont, dans cer 
Circonftasce, dennés les Anglois. °° ú 
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A LEYDE, au Bureau des Nouvelles Pourriqurs 
Car ABRAHAM Brussis de Jeune, 
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